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Chers lecteurs et lectrices,

Voici le 80e numéro de C3 Hebdo. Nous y parlons du leadership éclairé, thème sur lequel 
Lionel  St  Félix, Bylly Alexis et Esther Présumé sont intervenus le samedi 1er juillet 2023, à la 
salle Michel Soukar de C3 Éditions à Delmas.

Dans le présent numéro, nous abordons également la « nécessité d’une réflexion permanente 
sur la lecture dans les écoles  ». Cet article est une nouvelle partie de la chronique de 
Marc Exavier sur l’importance de la lecture à l’école.

Vous trouverez aussi, dans ce symbolique 80e numéro de notre revue, un nouvel épisode 
de la série « Djamina ». On la retrouve avec un gardien d’arbre à qui elle offre son aide. De 
quelle nature est cette aide ? Vous découvrez cela plus bas.

Et comme bonus, un article – « Le petit chat est mort » – de Yves Chemla, qui nous parle de 
la dissonance des informations qui sont prioritaires de part et d’autre de l’Atlantique. 

Bonne lecture !
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Édito
Un leadership éclairé pour Haïti
Par sa nature, le concept de leadership renvoie généralement aux idées innovatrices et 
constructrices. Par le biais d’une personne capable d’inspirer, de tirer les sonnettes d’alarme, 
de prendre les devants, le leadership a cette vertu d’œuvrer pour l’accomplissement des 
objectifs communs. À titre de définition, il s’agit d’une capacité à influencer positivement 
les actions des individus, à partager des valeurs et à créer une vision claire pour atteindre 
des buts d’intérêts communs.

Aussi, pour éviter cette mésinterprétation fréquente, il convient de souligner à encre forte 
que le leadership ne s’attache pas automatiquement à une position de pouvoir ou à un titre 
hiérarchique. C’est plutôt une « Responsabilité ». C’est l’agilité de la personne qui exerce 
le leadership à regrouper d’autres personnes autour d’un idéal, d’une vision. C’est surtout 
l’intelligence du leader à aider les autres à observer une attitude positive dans l’adversité.

Chez nous, il est une évidence que nous avons une conception chiche et vraiment réductrice 
de la notion de leadership. Beaucoup d’énergies pour de maigres résultats. Cette culture à 
encenser l’emballage nous distance toujours de l’essentiel. Le paraître n’est rien si l’être n’a 
pas de substances réelles et utilisables.

Il est de tendance à considérer comme leaders tous ceux qui présentent un caractère 
belliqueux, une vision féroce frisant la tyrannie et de passer sous un silence méprisant ceux 
qui font réellement bouger les lignes dans la dignité et la modestie. En 2023, en Haïti, il nous 
faut des leaders exemplaires en mesure d’inspirer les tout-petits à devenir des citoyens 
responsables et conscients de leur devoir. 

Davos B. Bordenave
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Devant un public composé d’une vingtaine de personnes, Lionel St Félix, Bylly Alexis et 
Esther Présumé ont abordé, le samedi 1er juillet 2023, le thème : « Cultiver le leadership 
et les compétences essentielles pour impacter positivement la communauté haïtienne. 
Comment le faire ? », à la salle Michel Soukar de C3 Éditions à Delmas.

Intervenant en premier, Lionel St Félix, entrepreneur et président du Réseau national des 
étudiants haïtiens (RENAEH), a défini le concept « leadership », qui est la capacité de réunir 
un ensemble de personnes autour d’un projet commun et de le mener à terme. Pour le 
jeune conférencier, le leadership doit également s’exercer en fonction d’un espace et d’un 
temps donnés et doit prendre en compte la réalité de ces derniers. Aussi s’est-il référé à 
l’histoire d’Haïti et à sa culture.

Bylly Alexis et Esther Présumé, respectivement formateur en leadership de soi et juriste, ont, 
quant à eux, présenté une liste de « compétences essentielles pour impacter la communauté 
haïtienne » et la façon dont il faut s’y prendre.

Modéré par Armanda Darius, un bel échange sur le sujet s’est enfin tenu entre les intervenants 
et quelques participants. À leurs mots, ils en sont sortis édifiés.

©C3 Hebdo
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Chronique

2023, année de la lecture dans les écoles
Mete liv nan lekòl yo
Nécessité d’une réflexion permanente sur la lecture dans les 
écoles

« Et pourtant ils lisent. » C’est le titre d’un ouvrage publié en France en 1999 par Les Éditions 
du Seuil. Ce livre est l’aboutissement d’une enquête conduite par le sociologue Christian 
Baudelot avec deux de ses étudiantes Marie Cartier et Christine Detrez. Cette enquête menée 
pendant quatre années consécutives (1992-1996), avec un échantillon de 1200 élèves du 
secondaire, a mobilisé beaucoup d’énergie et de ressources parce que, tout simplement, 
l’état de la lecture est un enjeu national.

« Chaque année, lisons-nous, des statistiques toujours plus alarmantes et largement diffusées 
par la presse indiquent qu’une proportion croissante d’élèves quitte l’école primaire sans 
maîtriser les savoirs fondamentaux. Beaucoup ont du mal à comprendre le sens d’un texte 
court, à saisir la signification de phrases simples, voire à déchiffrer des mots isolés. Un 
cinquième, un quart, un tiers, la moitié, qui dit mieux ? (...). Si décalés qu’ils puissent être 
de la réalité qu’ils visent l’abondance et la violence des discours sur la lecture constituent un 
phénomène social en soi. Ils signifient que l’apprentissage et la pratique de la lecture sont, 
au même titre que « le niveau », un point sensible de la conscience nationale et font, de ce 
fait, l’objet d’une surveillance publique. »

Au bout de cette enquête qui a donc duré quatre ans et qui était considérée en son temps 
comme « la plus ample et la plus méthodique jamais menée en France », les résultats ne se 
sont pas révélés aussi catastrophiques qu’on le craignait. Mais cela ne suffit pas pour apaiser 
les inquiétudes, car l’objectif visé c’est que tous les enfants (tous les enfants) parviennent 
à la maîtrise des savoirs fondamentaux, en tout premier lieu la lecture. C’est un véritable 
combat politique qui mobilise en permanence « des énergies et des ressources », comme 
c’est confirmé dans l’introduction au livre collectif « Lire et écrire à l’école primaire ».
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Avec cet ouvrage « Lire et écrire à l’école primaire » qui fait suite à « Lecture/Écriture, 
des approches de recherche », l’Institut National de Recherche Pédagogique souhaite 
s’inscrire dans les débats en cours sur les moyens d’améliorer l’efficacité de l’école primaire 
à apprendre à lire et à produire des textes à tous les enfants. C’est dans la vocation de 
l’établissement, mais c’est aussi, pour nous, un sujet particulier de préoccupation.

En témoigne le nombre important de chercheurs de l’INRP qui travaillent — certains depuis 
de nombreuses années — sur les problèmes d’apprentissage, d’enseignement de la lecture, 
de l’écriture et de la production d’écrits, à ce niveau fondamental.

Dans beaucoup de pays, les problèmes liés à la lecture suscitent en permanence des 
recherches et des réflexions. Depuis sa fondation (en 1946), l’UNESCO a réalisé de nombreuses 
publications sur la lecture, les bibliothèques, mettant à contribution des spécialistes 
internationaux. Compte tenu de son importance dans la formation et l’épanouissement de 
chaque individu, « la lecture a toujours été et sera encore longtemps une préoccupation 
majeure », pour citer la chercheuse canadienne Jocelyne Giasson.

En Haïti, face aux criantes lacunes en lecture, constatées à tous les niveaux de notre système 
scolaire, quelles réflexions et actions sont en cours pour apporter des solutions ? À ce sujet, 
nous ne disposons pas d’informations. Pour le moment, nous ne pouvons que réitérer notre 
conseil :

Mete liv nan lekòl yo.
Marc Exavier
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DJAMINA 
ET LE GARDIEN DE L’ARBRE

Djamina visite une région désertique. Il n’y a rien à des kilomètres à la ronde. Elle se dit : 
« Est-ce ainsi que mon pays deviendra dans quelques années ? »  

Elle continue de marcher. Elle est étonnée de découvrir un arbre. Un mapou ! C’est le seul 
qui semble avoir survécu dans ce désert. Elle est encore plus stupéfaite de découvrir un 
homme, une hache à la main, debout devant l’arbre.

— Qui es-tu ? lui demande Djamina.

— Je suis le gardien de l’arbre, répond l’homme.
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La blague

— Pourquoi le gardes-tu ?

—  Parce que c’est le dernier arbre qui reste. Il y a des gens qui peuvent penser à venir 
l’abattre.

Djamina poussa un cri.

— Dans ce désert, il n’y a que cet arbre et quelqu’un penserait à venir l’abattre !

Le gardien soupira.

—  Tu ne peux deviner l’étendue de l’inconscience des gens, petite fille. Ce sont eux les 
responsables de ce désastre.

Il essuie la sueur sur son front.

— Je ne dors pas. Si je ferme les yeux, quelqu’un pourrait penser à venir couper même une 
branche à cet arbre.

— Il faut bien que tu dormes, dit Djamina.

— Je n’en ai pas le droit, petite fille. Ma mission est trop importante.

Djamina vint se mettre à côté du gardien.

— Je vais rester avec toi. Profites-en pour dormir un peu.

— Tu es vraiment gentille, petite fille.

Il s’allongea sur le sol et s’endormit aussitôt. Djamina lui prit la hache et se fit très martiale.

— Que personne n’ose s’approcher de cet arbre. Je serai aussi inflexible que ce gardien à qui 
j’offre mon aide.

Gary Victor
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« Capsule hebdomadaire »

Le petit 
chat est mort 

Les différences de traitement de l’information sont étonnantes  : lorsque je lis la presse 
quotidienne haïtienne, que je ressors quelque peu effaré de cette lecture, que, travaillé 
par le sentiment de l’impuissance générale qui longtemps résonne à l’esprit, je reviens à 
mes propres informations nationales, je ne peux m’empêcher de mesurer la portée de la 
dissonance. Certes, il est avéré que nous habitons le même monde, enfin c’est ce qu’on nous 
dit et il faut bien le croire. Affirmer le contraire, ce serait comme renforcer les frontières, et 
accepter l’état des lieux : d’un côté du monde, l’horreur du quotidien, de l’autre, la futilité.

Comme en toutes choses, il faut se méfier de ses propres croyances, et il faut y regarder de 
plus près.

Il y a quelques semaines s’est tenu à Paris un procès particulier : la compagnie ferroviaire 
nationale était assignée pour un manquement à la prévoyance qui a abouti à l’écrasement 
d’un chat, compagnon d’une petite fille, Melaïna. C’était un accident. Pourtant les agents de 
la compagnie, prévenus de la présence de l’animal sous le train, ne semblent pas s’en être 
préoccupés, et ont déclenché le départ du mastodonte aux 800 passagers. Évidemment, 
le chat a été écrasé. Le jugement est en délibéré jusqu’au 4  juillet. La compagnie risque 
une amende, voire la requalification du délit : les avocats des parties civiles souhaitent que 
l’infraction soit requalifiée en « sévices graves et actes de cruauté ayant entraîné la mort 
d’un animal », un délit puni d’une peine allant jusqu’à six mois de prison et 7 500 euros 
d’amende. Vous avez bien lu. L’animal de compagnie est assimilé dans plusieurs législations 
occidentales à un « être vivant doué de sensibilité ».

La presse s’est emparée du sujet. Au téléjournal, on a parfois consacré une dizaine de 
minutes au sujet (sur trente en moyenne). Et de nombreux humoristes se sont gaussés de 
ce traitement de l’information qui accorderait plus d’importance à un chat qu’aux migrants 
qui disparaissent en Méditerranée, ou bien à la situation des habitants des villes haïtiennes 
harcelés par des bandes armées et ultra violentes (cette situation est très rarement évoquée, 
oui).
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Certes. Si les traitements de l’information sont si différents, ce serait en raison de l’iniquité 
des situations sociales, économiques, etc., et de ce lieu commun il n’y a rien à dire, sinon de 
blâmer le peu de considération de certains Occidentaux à l’égard des choses d’importance. 
Certes, encore. Ceci est vrai.

Alors, la mort d’un chat…

Ça ne marche pas, et la justice délibère sur l’enjeu de ce qui paraît à d’aucuns un non-
événement. Enfin, pas tout à fait. C’est bien un raisonnement de nature économique qui 
a conduit à l’accident : que vaut la vie d’un animal domestique au regard d’une logique du 
gain, les retards des trains ouvrant la voie à compensations financières ?

Ce que nous rappelle cette histoire c’est bien que l’inhumanité est la passion partagée par 
le plus grand nombre, sur tous les territoires de la planète. Penser et croire le contraire est 
une bouffonnerie.

Yves Chemla
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Bon à savoir
La recette infaillible pour éliminer d’un seul coup les cafards et les fourmis de votre maison

Pour préparer l’appât qui éliminera les cafards et les fourmis, il suffit de suivre quelques 
étapes simples. Pour commencer, préparez un bol et versez-y une cuillère à café de lait en 
poudre. Le lait en poudre agira en attirant les insectes vers l’appât.

À ce stade, ajoutez une cuillère à café de levure dans le bol. La levure interagit avec l’acide 
gastrique des insectes, créant une réaction qui peut les tuer. Pour rendre l’appât encore 
plus efficace, ajoutez une cuillère à café de sucre, qui attirera à nouveau les insectes et leur 
fera ingérer le mélange.

Ajoutez une cuillère à café d’eau et mélangez bien tous les ingrédients. Vous obtiendrez 
ainsi un mélange de consistance crémeuse. Si vous préférez une alternative en poudre, vous 
pouvez également laisser le mélange sans ajouter d’eau. Versez ensuite le mélange dans un 
petit récipient, par exemple le bouchon d’une bouteille, et laissez-le dans un endroit facile-
ment accessible aux insectes.

Un piège qui cible l’estomac des insectes

Mais pourquoi cette recette de bricolage est-elle si efficace pour tuer les cafards et les four-
mis ? La réponse réside dans les dommages que les ingrédients utilisés causent au système 
digestif des insectes en question.

En effet, cette solution naturelle utilise l’attractivité du lait en poudre, de la levure et du 
sucre pour attirer les insectes, qui sont ensuite tués par la réaction chimique qui se produit 
dans leur estomac. Comme nous l’avons déjà mentionné, le lait en poudre est riche en 
protéines, qui constituent une source importante de nutrition pour les insectes. Attirés par 
l’odeur du lait, les insectes s’approcheront de l’appât.
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La levure est composée de micro-organismes qui produisent du dioxyde de carbone comme 
sous-produit de la fermentation. Les insectes, tels que les cafards et les fourmis, sont attirés 
par le dioxyde de carbone et sont incités à ingérer l’appât contenant de la levure.

En outre, le sucre est une source d’énergie pour les insectes. Sa présence dans l’appât rendra 
le mélange encore plus attractif et incitera les insectes à l’ingérer.

Enfin, l’eau sert à créer une consistance crémeuse qui rend l’appât plus appétant et plus 
facilement accessible aux insectes. Mais ce n’est pas tout, car l’eau favorise également la 
diffusion des odeurs, augmentant ainsi l’efficacité de l’appât.

Cependant, il est important de se rappeler que cette recette est une solution temporaire et 
qu’elle ne s’attaque pas à la cause sous-jacente de l’infestation. Si l’infestation de blattes ou 
de fourmis persiste, il peut s’avérer nécessaire de contacter des professionnels de la lutte 
antiparasitaire pour résoudre le problème de manière globale et permanente.

Source  : https://larecetteparfaite.net/la-recette-infaillible-pour-eliminer-dun-seul-coup-les-cafards-et-les-

fourmis-de-votre-maison/
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Ceux qui font notre 
fierté
Félicitations à Ruben Louis qui a 

obtenu le prix de thèse  2023 de l’école 

doctorale IAEM. Sa thèse, soutenue le 

12  novembre 2022 sous la direction de 

Camille Laurent-Gengoux, est intitulée  : 

Les algèbres supérieures universelles des 

espaces singuliers et leurs symétries.

Son prix lui sera remis lors de la Cérémonie 
des docteurs qui aura lieu le 24  novembre 
2023. Son travail a été récompensé parmi 
16 candidatures de 5 disciplines différentes  : 
Informatique, Automatique, Électronique-
Électrotechnique, Mathématiques et Sciences 
de l’Architecture de l’Université de Lorraine.

Juste après sa thèse, Ruben a commencé un contrat en tant qu’Attaché Temporaire 
d’Enseignement et de Recherche (ATER) à l’Université de Lorraine qui prendra fin en août 
2023. Il vient d’obtenir un postdoctorat où il partagera son temps entre les universités de 
Jilin University en Chine et Mathematisches Institut Georg-August-Universitat Göttingen en 
Allemagne durant 3 années. 

Les thématiques de ses recherches reposent principalement sur un problème de géométrie 
différentielle qui est l’intégration des feuilletages singuliers. Ceci lui permettra de trouver 
l’analogue de son article de Journal of Algebra en Géométrie différentielle. Les termes clefs 
sont  : Singularité, variété différentielle graduée, variétés simpliciales, complexe de Kan, 
Groupoid de Lie infini, intégration.

Source : https://iecl.univ-lorraine.fr/ruben-louis-laureat-du-prix-de-these-iaem-2023/
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La dimension philosophique est la 
partie fondamentale de Firmin qui 
surdétermine toutes les autres et 
« De l’égalité des races humaines » 
constitue l’œuvre maîtresse 
de cette partie. La philosophie 
de Firmin, à quelques rares 
exceptions près, est demeurée 
invisible pour l’interprétation de 
Firmin nationale et internationale. 
Firmin est un philosophe haïtien 
essentiel qui a tracé une voie 
originale à la pensée haïtienne, 
comme épistémologue s’appuyant 
sur le progrès des sciences de la 
nature et des sciences sociales en 

rejetant les conclusions abusives qui en étaient tirées, en l’utilisant comme arme théorique 
d’une démarche politique de nouveau type. Firmin est l’Haïtien, le premier qui lit Kant 
et Hegel en allemand, qui a le plus profondément lu Comte, le seul Haïtien à avoir lu les 
matérialistes allemands du 19e siècle en allemand, qui a lu Jakob Moleschott en allemand. 
Firmin, c’est notre Bachelard (le Bachelard du « … Matérialisme rationnel et du rationalisme 
appliqué ») Firmin c’est notre Althusser (l’Althusser de « philosophie et philosophie 

spontanée des savants »). Firmin, c’est notre Lénine (Le Lénine 
de « Matérialisme et Empiriocriticisme » et de « La portée du 
matérialisme militant ») : Firmin c’est notre « Otto Neurath », 
Firmin, c’est le précurseur du matérialisme dialectique et 
historique haïtien.

Les marxistes haïtiens les plus grands (Roumain, Alexis) 
n’ont pas su reconnaître en Firmin un des leurs, un de leurs 
précurseurs. Roumain est le plus hégélianisé et Alexis le plus 
feuerbachianisé parmi les marxistes haïtiens, mais ni Roumain 
ni Alexis n’ont vu que Firmin était fasciné par Moleschott, 
disciple et ami de Feuerbach après avoir passé par l’école de 
Hegel. Or pas de Marx sans Hegel et Feuerbach.

Extrait de Joseph Anténor Firmin (18 octobre 1850 – 19 septembre 1911) : Philosophe, politique, démocrate 
social haïtien, disponible à C3 Éditions au prix de 1000 gdes
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Conférence à la salle Michel Soukar

Le samedi 8 juillet 2023, à la salle Michel Soukar de C3 Éditions à Delmas, le Dr Erold Joseph 
prononcera une conférence sur le thème : « Comprendre la santé autrement, comprendre 
la santé scolaire », à partir de 10h AM.

Les calendriers de « La tête en fête » pour le Centre Culturel l’Amaranthe des Gonaïves et 
pour la salle Monferrier Dorval de C3 Éditions à Delmas.

Les activités de
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